
25/06/2017 

Le vol a duré 4h avant d’arriver à Johannesburg mais il a passé vite, on a discuté presque tout du long 

avec Julia, Emilien son bébé de 5 mois a dormi, mangé, raconté et s’est baladé ! Repas servi très bon, 

je fais des provisions de ce qu’on ne mange pas de suite.  

Atterrissage 12h, heure locale, même fuseau horaire que la France !   

 

On demande à Marc ces impressions sur son 1er vol : bien, il n’est pas encore tout à fait rassuré par 

rapport à la suite, son transit, on reste avec lui. On aide Julia pour ses sacs et poussette. On se dit au 

revoir en descendant de la navette, bonne continuation et pourquoi pas se revoir au hasard des 

voyages, de la vie … On récupère nos bagages puis on accompagne Marc jusqu’à son prochain 

enregistrement de valise, c’est parti pour lui ! On se souhaite également plein de bonnes choses ! 

Un chauffeur nous attend avec la pancarte «tribu Tinet», trop cool ! On a choisi une navette de 

l’hôtel car c’est moins cher que les transports en commun ; et aussi moins galère, cela nous 

arrange (600 rands contre 688 ; sachant qu’un euro vaut 14,5 rands mais on arrondi à 15 quand on 

converti c’est plus simple).  

Environ 30 minutes de route, Sylvain discute avec le chauffeur (voyages, sport avec les Springbogs), 

pour arriver à l’hôtel Glen Almond, quartier Sandton. On a la «chambre 22», tout en bas pourtant ça 

n’a pas l’air rempli. On dirait plus un motel ou un RB&B : dans la chambre des garçons, chacun son lit 

cool car ce n’est pas toujours le cas ; 2 SDB ; coin cuisine (c’est plus économique pour nous de 

cuisiner ; en plus il y a thé et café à disposition, trop bien); coin salon avec TV ! On est ravi de tout cet 

espace. On pose les sacs, on regarde les prises pour charger, c’est bon.  



  

On part faire quelques courses, on demande conseil à la dame de l’accueil, Woolworths (comme en 

Australie) à gauche en sortant de l’hôtel, à Mandela Square. Nous, on pense que c’est un parc, et 

bien non, c’est un centre commercial, un peu comme les 4 temps à la Défense, beaucoup de 

magasins de marques. Ce n’est pas très loin, une dizaine de minutes à pied. On a cherché quand 

même pour la première fois, on a demandé à plusieurs personnes. Il fait bon mais on a pris les gilets 

pour le retour, c’est l’hiver ici, il peut faire frais vite (on a eu froid la première nuit à Johannesburg 

lors d’un transit). Ce Woolworths est différent : pas de fruits free pour les enfants mais des quartiers 

de clémentines à disposition (c’est Mattéan qui les trouve,  il est un peu déçu, il s’attendait à manger 

une pomme), accessoires pour la maison … On trouve tout ce qu’on cherche, passage en caisse, 

comme dans certains aéroports, c’est la file indienne, pas d’injustice, pas ce sentiment d’être à la 

caisse qui n’avance pas ! Le total n’est pas donné mais 2 raisons : les premières courses sont toujours 

plus chères car on prend la base ; et ce magasin situé, dans un centre «luxueux», doit faire des prix 

plus élevés. Dans un rayon, on a demandé une info à un jeune par rapport à la pesée des fruits, c’est 

drôle, on le retrouve à la caisse pour mettre les affaires dans les sacs plastiques. Population 

cosmopolites dans le centre commercial (asiatiques, arabes, hindous …). On rentre avec nos sacs, 

après une photo avec Nelson Mandela !  

    



On passe à côté d’un parc, montgolfière dans le ciel, les garçons repèrent l’aire de jeux ! On est dans 

le petit centre de Johannesburg, la plus grande ville d’Afrique du Sud (AS) (avec plus de 4 millions 

d’habitants) même si la capitale est Pretoria (moins de un million d’habitants). Plus loin, il y a un 

autre centre, plus grand. Ici c’est plutôt bureaux, quelques résidences mais protégées, ça fait bizarre 

de voir des barbelés en ville.  

  Là, elle est au sol ! 

 

On est de retour à l’hôtel vers 17h, les garçons restent dehors jouer, ils profitent ! Sacs défaits pour 

le nécessaire. Quand ils rentrent à la nuit tombante, vers 17h30, on filme l’exposé sur la Réunion, 

trop chouette ! Mattéan a failli rire à un moment mais il s’est retenu ! Les garçons continuent à jouer 

dans leur chambre, jusqu’au repas : apéro/pâtes à la papa/grand pot yaourt vanille-chocolat (moins 

bon que les Yoplait achetés en NZ ou Australie). Avec la fatigue, et le changement de températures 

par rapport à la Réunion, on a frais ce soir, malgré les 3 chauffages allumés (un dans chaque chambre 

et un dans le salon), on garde les gilets. Les hommes regardent Flash puis dodo car ici il est 20h30 

mais pour notre corps, il est 22h30. Pas d’histoire ce soir. Les garçons ne tardent pas à s’endormir.  

 

 

26/06/2017 



Réveil entre 7h30 et 8h, Sylvain prépare le ptt-dej. «Surprise» dans la cuisine avec des fourmis qui 

ont envahi la casserole de pâtes, oubliée sur le plan de travail hier soir  Fatigués, on a omis de la 

mettre au frigo et voilà : un repas gâché ! Sylvain met la nourriture à la poubelle, mise sur la terrasse 

pour l’occasion et on ira demander à l’accueil qu’ils changent le sac poubelle !  

On sort vers 9h30, voir l’accueil, il y a le manager qui parle français c’est appréciable, en plus il est 

très serviable car on l’embête avec nos trajets : pour demain aller au Bounce, après-demain aller au 

musée de l’apartheid. Il se renseigne entre Uber (taxis plus chers, transports en commun existants 

mais peu étendus) et infos touristiques, on repassera le voir pour confirmation de tout ça ! On 

retourne au Mandela Square, on a repéré le chemin, on coupe même par une rue en travaux, c’est 

plus rapide. Ici, c’est compliqué, pas toujours clair,  les feux tricolores, les passages pour les piétons 

non marqués au sol. On s’arrête à un Vodacom car notre tablette a la batterie qui charge 

longuement, le mr regarde pendant qu’on va faire quelques courses. Au bureau d’info de la gare, 

confirmation que la navette moins chère que le Guntrain. Pas de bureau pour les bus. Dans Mandela 

Square, pour les petites courses, aujourd’hui, on essaie Checkers Hyper, cela nous paraît moins cher 

que ce Woolworths, effectivement, on paiera moins cher mais c’est difficile de comparer car on n’a 

pas pris les mêmes produits. On retire de l’argent à un distributeur à côté duquel il y a 2 magasins de 

gadgets. On va voir, Mattéan trouve un Handspiner à son goût, dans son budget souvenir pour 

l’Afrique du Sud (AS), on lui dit de réfléchir on reviendra au besoin. Ensuite, on retourne à Vodacom, 

le mr a pu modifier l’embout pour charger, on verra à l’hôtel si c’est efficace, en tout cas, il nous dit 

qu’on peut revenir dans la journée il sera là. C’est sympa. En sortant, un groupe de petits (maternels 

en uniforme) sont avec une dame, chantent, ils l’écoutent bien. On voit de belles voitures, Maserati, 

Ferrari, Mercedes, … c’est un quartier privilégié !  

Retour à l’hôtel vers 11h, les garçons jouent dehors jusqu’au repas à midi, puis devoirs. 

16h on sort au parc à côté avant qu’il ne fasse trop froid. On reste une quarantaine de minutes 

(structures en bois, machines de sport extérieures) puis on rentre, le frais est tombé.  

                           



 

On retourne voir le manager, il nous confirme que, pour demain matin, on pourra appeler un Uber 

pour aller au Bounce, et un autre en sortant ; que les bus touristiques rouges c’est le moins cher et le 

plus sécurisé pour aller au musée de l’apartheid. Re-devoirs (français tous les 2). Fin vers 18h : 

Mattéan, dans la chambre, joue au téléphone, nous 3 devant un match de cricket masculin : 

Angleterre/AS, avec Allan, câlin sur le canapé et on rigole d’un joueur anglais, nommé Crane, qui 

lance la balle d’une manière originale, en levant les genoux ! Pendant le match, Sylvain prépare le 

repas : purée de pomme de terre/poulet. Série pour les hommes dans notre lit, bien au chaud. 

Lecture de l’histoire et dodo pour les loulous vers 20h30. 

 

27/06/2017 

Les garçons bougent tôt, vers 6h30 (jour levé et oiseaux qui chantent), je leur dit de refermer les 

yeux, au moins jusqu’à 7h. Ptt-dej avant 8h. Devoirs jusqu’à 9h30 : Mattéan fait un contrôle de 

français, sur les compléments circonstanciels (lieu, temps, manière) ! Allan aussi fait du français : 

exercices sur le masculin (singulier/pluriel), puis lecture d’images (poète papillon) ; il continue le 

travail scolaire qu’il n’a pas terminé malgré le fait qu’il passe en 5ème !!! 

Sac prêt pour le Bounce, départ 10h, avec notre 1er Uber Sylvain devant, parle avec le chauffeur 

pendant le trajet, environ 15 minutes. Quartier Fourways, le Bounce ouvre au public à 11h, il y a déjà 

des personnes (groupes, réservations). Il nous reste 2 jours à Johannesburg, on a choisi le mardi pour 

avoir moins de monde (enfants locaux à l’école). Bonne surprise à la caisse, une heure payée, une 

heure offerte ! Bracelets «sauteurs» ou «accompagnateurs» mis aux poignets, c’est parti ! 11h/12h, il 

y a pas mal de monde, moins l’heure d’après ! Ce Bounce est le plus grand d’AS (il y en a 2 à 

Johannesburg, 1 à Pretoria), le 2ème au niveau mondial, après Bangkok, en Thaïlande. C’est la 4ème fois 

qu’ils font un Bounce, ce n’est jamais le même espace. Ici, c’est grand, sur 2 niveaux. Les garçons 

profitent bien des 2 heures, trampolines, normalement (Matttéan nous montre comment il fait des 

saltos), en mode basket ; parcours X-Park. On ne les a pas beaucoup vu venir à la table où nous 

sommes installés, à part pour un coup d’eau ou croquer dans un gâteau ! Pendant qu’ils s’amusent, 

on est en haut, «au calme» (un DJ dans l’espace met de la musique forte, dure pour nos oreilles), je 

commence la newsletter d’AS. Chacun notre tour, on va les voir. Les photos ne sont pas faciles, ils 



bougent tout le temps ! A la fin du temps imparti, pas besoin de changer les t-shirts, ils ne sont pas 

mouillés. Les garçons nous disent que c’est le Bounce qu’ils ont préféré !  

  

  

 

Pour partir, on doit tel une personne pour avoir un Uber, mais on n’a pas de forfait téléphonique, on 

explique la situation, à un jeune salarié, qui parle un peu français, grâce à sa maman congolaise. Ok le 

Uber va arriver mais comme il y a des travaux à l’extérieur, son chef l’autorise à nous accompagner, 

incroyable c’est extrêmement serviable. Ne voyant pas le véhicule, le manager vient à notre aide, la 

Toyota bleue est trouvée. Direction l’hôtel. A un «light trafic» (feu tricolore), c’est la première fois 

qu’on voit un jongleur ! Les 2 personnes Uber qu’on a pris, c’est leur travail quotidien. Sylvain devant 

parle aussi avec le chauffeur (sport surtout), derrière, on joue à trouver une phrase, en rajoutant 

chacun un mot mais en répétant à chaque tout depuis le début : jeu de mémoire et de concentration, 

on rigole bien quand ça dérape ! On a payé les 2 Uber en espèces, le 1er 174 et le 2ème 169 rands.  

Arrivée à l’hôtel vers 14h, repas puis devoirs 15h/16h. Ensuite, on sort localiser l’hôtel Radison Blu, 

arrêt du bus touristique pour demain matin. Ok c’est bon, pas loin de notre hôtel, même trottoir à 



une dizaine de minutes. chemin ni les escaliers, heureusement un portier serviable aussi nous laisse 

passe par l’hôtel Legancy Corner, qui un accès direct au centre commercial. C’est vraiment sympa, ça 

nous évite de faire demi-tour ou de chercher. On le remercie beaucoup. On refait quelques courses à 

Checkers Hyper, cette fois, j’ai moins aimé, est-ce les produits différents pris aujourd’hui mais j’ai 

trouvé les emplacements brouillon. On a la même caissière qu’hier, c’est rigolo, elle se rappelle de 

nous, elle donne 3 petits jouets plastiques du magasin, du moment, style un mini déodorant, une 

mini boîte de café …  C’est gentil. On a fait toutes nos courses jusqu’à jeudi matin, départ de 

Johannesburg. En sortant, on repasse au magasin de gadgets, Mattéan est décidé, il s’achète le Hand 

Spiner qu’il a repéré, un beau bleu, présenté dans sa boîte ! 199 rands, environ 13 euros.  

     

On rentre, il fait nuit, il est 18h. On ne craint rien c’est un quartier calme. Douches (j’aide les garçons 

à régler l’eau c’est pas facile).  

19h repas puis série/histoire et dodo, après un peu de Labello sur les lèvres sèches (Julia dans l’avion 

nous avait prévenus que le froid de la ville assèche lèvres et mains).  

 

28/06/2017 

Réveil 7h, on s’habille chaudement, sac bouclé, on est prêt pour une journée découverte de 

Johannesburg, surtout le musée de l’apartheid.  

On part de l’hôtel vers 8h30, direction le Radison Blu pour attendre le 1er bus touristique de la 

journée, un petit rouge. Il fait frais mais on est au soleil, pour quelques minutes, il arrive à l’heure. On 

est les premiers, le conducteur dit à Sylvain de payer en descendant, ok se sera 560 rands pour nous 

4, tickets à garder toute la journée. Pendant le trajet d’environ une demi-heure, on voit des 

mendiants aux feux, on passe dans un quartier protégé par des grilles/barrières pour rentrer : 

Melrose Arch (blancs et noirs se côtoient, c’est surtout le niveau social qui compte).  



  

Vers 9h30, on prend le 2ème bus, un grand rouge, 2 étages, on va en haut, c’est ouvert avec une partie 

protégée devant, les garçons s’y assoient ! On garde nos gilets, il fait frais. Ecouteurs dans notre 

langue (il y en a 16 au total) sur les oreilles et c’est parti pour les explications sur la ville et sur 

l’histoire du pays. Johannesburg, surnommée «cité de l’or», a plusieurs noms selon les populations : 

Jozi, Joburg,… C’est une ville de diversité : jeunes/vieux, blancs/autres (noirs, hindous, asiatiques …), 

riches/pauvres, africains/immigrés. 4 millions d’habitants, plus grande ville du monde non proche de 

l’eau (fleuve, mer), ville la plus importante et la plus riche du pays même si la capitale administrative 

est Pretoria. Johannesburg est «récente» car fondée en 1886 grâce à la découverte d’or. De désert, 

poussière, Jozi devient une ville de plus en plus prospère, en constant développement. Située à 1700 

m d’altitude, elle est entourée d’arbres, 10 millions plantés par l’homme, la plus grande forêt 

artificielle du monde ! Ancienne colonie anglaise, il en reste des traces, comme une des langues 

parlée est l’anglais, la conduite à gauche, le cricket, des bâtiments au style britannique (certaines 

écoles avec des terrains de sport). On passe près d’un parc, à côté du zoo, on nous indique les Big 5 : 

lion, rhinocéros, léopard, éléphant et buffle (les 5 animaux les plus vus en AS). Pendant l’apartheid 

(période où les blancs avaient supériorité sur les gens de couleur) pas les mêmes quartiers de vie 

pour les populations : au nord les blancs, plus riches ; et au sud, les autres, surtout des noirs, avec 

des maisons plus simples. Le ministère de l’intérieur donnait les laissez-passer aux noirs, c’était à leur 

bon vouloir, sans ce sésame, les arrestations menaient à l’éloignement de leur famille. On passe le 

quartier Houghton, en hauteur. Nelson Mandela y a vécu : quand il a été libéré en 1990, il est 

retourné vivre dans son quartier Soweto (anciennement mineurs et leurs familles, conditions de vie 

difficiles) mais il avait tellement de monde qui venait le voir (la population noire tellement contente 

qu’il soit sorti) qu’il n’avait plus de vie, plus d’intimité ; l’état lui acheta une maison dans ce 1er 

quartier, plus calme. Soweto, comme d’autres townships sont des banlieues pauvres, avec des 

millions d’habitants (l’AS compte plus de 55 millions d’habitants). On passe à côté d’écoles privées, 

pour les garçons (St John), et pour les filles (Roedean). Les commentaires nous racontent que des 

architectes européens se sont fait avoir pour l’orientation des maisons car chez nous on préfère 

orientation sud pour les pièces à vivre alors qu’ici, hémisphère sud, on oriente vers le nord ! 

  



    

    

  

                                                                                  Prison où Nelson Mndela a été incarcéré 

  Belle résidence protégée 



 Ancien bâtiment du ministère de l’intérieur qui    

       délivrait les laissez-passer aux noirs 

Vers 10h15, on prend le 3ème  et dernier bus aller. On va en haut mais les places protégées sont 

occupées. On se met tout derrière. A un arrêt, on s’avance pour avoir moins de vent. On a remis les 

écouteurs. On passe une place avec une statue de Gandhi, en robe d’avocat. Il a vécu 21 ans en AS 

(1893/1914), avocat d’abord puis militant contre les inégalités/ségrégations, car il en a été victime, 

en se faisant jeté d’un wagon première classe d’un train, à coup de pieds. GRRR. On poursuit par le 

Carlton centre, avec ses 50 étages, 223 m de hauteur, il est le plus haut gratte-ciel d’Afrique. Il a 

contenu le Carlton hôtel, fermé en 1997, malgré les célébrités de passage (Mick Jagger, Whitney 

Houston …). Changement de quartier d’un coup, on est dans le sud de la ville, plus précaire. Au 

départ de la ruée vers l’or, chacun pouvait creuser c’était une concession publique puis des sociétés 

ont racheté les terrains : les mineurs noirs travaillaient dur pour enrichir des propriétaires blancs.  

     

  



 Décalage entre bâtiment moderne en bon 

    état, et un ancien abîmé, où des personnes vivent quand même 

  

 Statue de Gandhi   Carlton center 

  

Changement de quartier    Maisons modestes 



Dernier arrêt avant le musée, le Gold Reef City, un casino. De l’extérieur, on se croirait à Disney ! Non 

loin, un musée qui propose de vivre dans la peau d’un mineur de l’époque.  

 

On arrive vers 11h, au musée de l’apartheid, le but de notre journée.  

    

On aurait aimé faire Soweto, cette société de bus touristiques le propose mais on a choisi par défaut 

de ne pas le faire : c’est un plus financier, la visite est en anglais (pas d’écouteurs, pas évident pour 

comprendre les subtilités des explications) et surtout on n’aurait pas pu faire le musée car le départ 

se fait avant. C’est pas qu’on est content de visiter ce musée car c’est une partie difficile de l’histoire 

de l’AS mais on trouve cela important pour nous déjà et pour les garçons aussi, assez grands pour 

comprendre les choses en leur expliquant simplement. Temps prévu de visite environ 2h, c’est ce 

que l’on mettra. On se dirige vers les guichets, avec nos tickets de bus City Sightseeing, on a droit à 

une réduction, cool. 260 rands (environ 18 euros) pour 4 c’est pas excessif. Par contre, il n’y a pas 

d’audiophone, c’est dommage. On est tout de suite mis dans l’ambiance avec l’entrée pour les blancs 

et celle pour les autres. Déjà ça nous fait bizarre, je n’ose imaginer quand c’est pour de «vrai» !  



       

Je suis déçue pas le droit de prendre de photos à l’intérieur. Dans le musée c’est compliqué tout est 

en anglais. On écoute « discrètement » un guide francophone avec un couple mais on ne peut pas les 

suivre tout le temps. On essaie de traduire ce que l’on peut mais on a l’impression de passer à côté 

de quelque chose, de rater des informations. Au besoin, on regardera sur internet mais c’est 

dommage. Le musée a ouvert en 2001, il y a deux parties : Nelson Mandela et l’apartheid. On 

commence sur la partie sur Nelson Mandela, il est né le 18 juillet 1918, il est décédé le 5 décembre 

2013 à l’âge de 95 ans. Père, héros du pays, homme d’état (président de la république de 1994 à 

1999, à la suite des premières élections nationales non ségrégationnistes du pays) le 18 juillet est le 

Mandela Day. En 1943, il entre à l’ANC (Congrès National Africain) pour lutter contre la domination 

politique de la minorité blanche et la ségrégation raciale quotidienne. Avocat, comme Gandhi, il 

participe à la lutte non violente contre les lois de l’apartheid (loi mise en place par le Parti National à 

partir de 1948). L’ANC est interdite en 1960 Mandela est arrêté le 5 août 1962. On a vu une cellule 

comme la sienne, vue sur la cour de la prison. 27 ans d’emprisonnement libéré le 11 février 1990. 

Deux jours après il est dans le stade à Soweto avec 120000 personnes, pour fêter sa libération. 

Nelson Mandela a eu le prix Nobel de la paix en 1993. On termine l’exposition qui lui est consacrée 

vers 12h15 on sort prendre l’air il y a sur un écran des chansons d’un concert, avec notamment, 

Johnny Clegg, surnommé le zoulou blanc. On grignote une carotte avant de poursuivre sur la partie 

plus générale. En 1910, l’AS devient une république mais application de règles ségrégationnistes par 

exemple, 92 % des terres sont pour les blancs et le reste aux autres ethnies. Dans le musée, il y a des 

films mais on ne s’y arrête pas c’est trop compliqué à comprendre. Les photos de la vie quotidienne 

de l’époque suffisent à comprendre : dans les hôpitaux, quand il n’y a plus de place, les personnes 

sont installées sur des chaises ; pour les enfants à l’école c’est par terre, ni bureau ni chaise ; cabine 

téléphonique une pour les blancs une pour les noirs ; les nannys blacks qui portent les bébés blancs 

dans le dos ; les manifestations avec blessés et même tués. Ce qui m’a fait le plus froid dans le dos, 

ce sont les cordes au plafond pour les exécutions politique, avec la liste des noms à côté. On voit des 

cellules d’environ un mètre sur deux, avec le nombre de jours de détention : 90 puis 360 et jusqu’à 

540 jours. On termine la visite vers 13h on n’a pas vu le temps passer. On ne prend pas le bus là où 

on est descendu mais en face à Golf Reef City, ça nous passe le temps d’attente en marchant au 

soleil. On mange quelques chips qu’on terminera dans le bus. Le trajet des bus retour ne passe pas 

au même endroit qu’à l’aller. On prend par le Mandela Bridge, au-dessus d’une voie ferrée. Dans les 



oreillettes un commentaire dit qu’il y a beaucoup de végétarien ici mais aussi qu’un dicton dit : «la 

viande c’est la viande et le poulet c’est de la salade ». 

  

On arrive à notre arrêt vers 15h30, on passe par le parc quelques minutes et on rentre. Temps libre 

jusqu’à 17h puis devoirs jusqu’à 18h, suivi d’un temps pour chacun. 19h repas puis série pour les 

hommes pendant que je fais mon cahier sur cette longue journée. Préparation des sacs au maximum, 

c’est notre dernière nuit à Johannesburg. Histoire avant le dodo des garçons. 

 

29/06/2017 

Réveil 7h, en attendant de quitter l’hôtel, les garçons jouent à chats dehors mais Allan se cogne à un 

poteau (PS : dixit Sylvain le poteau va bien OUF) il aura une bosse au front. Sylvain va régler les 

dernières formalités au bureau puis on met les sacs dans le véhicule (le même genre de bus qu’en 

Asie). Départ 8h30 le chauffeur nous dépose directement à la société de location, THRSA, société de 

location de cc (motorhome). Environ 40 minutes de route. On arrive à la réception, c’est dingue il y a 

une dizaine de personnes dans le bureau, derrière leur ordi mais personne ne vient nous accueillir. 

Sylvain voit une dame qui lève la tête et lui demande le fonctionnement. Un monsieur arrive pour 

tout nous expliquer en anglais parfois trop rapide Sylvain lui demande de parler plus doucement ou 

de répéter. On signe d’abord les papiers puis on va voir le cc : un MAUÏ, marque Iveco, 4 personnes, 

plus petit qu’en NZ ou Australie (on avait des 6 places) on voit la différence on va s’adapter. Autre 

adaptation : le véhicule n’est pas automatique mais conduite manuelle (heureusement pour les 

pédales c’est pareil). On ne regarde pas l’heure du départ mais c’est aux alentours de 10h30. Dans le 

cc tout le nécessaire est prévu. Pas facile la sortie est exiguë. Sylvain gère. Ici, on est obligé de 

réserver un camping tous les soirs par rapport à la sécurité. Le camping sauvage est fortement 

déconseillé (chaque terrain appartient à quelqu’un donc on ne peut pas s’installer comme on le 

souhaite). C’est Sylvain qui s’en est chargé entre l’ile Maurice et la Réunion.  

  



Aujourd’hui, environ 4 heures de route prévue mais les routes principales N ont parfois des péages, 

on essaye de les éviter au maximum mais on s’est rendu à l’évidence c’est très compliqué. On en 

croisera deux. Les routes secondaires gratuites se sont les R mais pas toujours en bon état. Du coup 

notre temps de trajet s’est allongé. Nos objectifs du jour : courses puis arriver avant la nuit au 

camping Benmari  Resort à White River. Conduite à gauche retrouvée Sylvain se fait à la boite de 

vitesse de l’autre côté. En sortie de Johannesburg, on prend une R changement de paysage direct : 

township. On essaye de trouver du Wifi et un supermarché mais c’est compliqué ici on verra plus 

loin. On se dirige alors vers le Park Kruger, au nord, étape à White River, pour moins de route 

demain. Au feu rouge on voit beaucoup de gens demander une pièce ou vendre des babioles. Sur la 

route Sylvain voit un Woolworths on s’y arrête faire les courses. Sur le parking des personnes gèrent 

les emplacements et surveillent, contre une pièce. Ici les caddies sont free, pas besoin de mettre une 

pièce. Le magasin est petit on y trouve quand même ce dont on a besoin pour 4 jours environ. 

Rangement des courses, Mattéan s’occupe du frigo. Avant la sortie de la galerie marchande, Sylvain a 

pris du Wifi dans un café pour télécharger une carte pour le GPS. On sort du parking vers 14h on 

pioche dans un paquet de chips qu’on vient d’acheter mais on n’a pas vu qu’elles sont au « Salt and 

Vinegar » (sel et vinaigre), le goût est particulier. 

Il nous reste environ deux heures de route Sylvain conduit tout le temps, les garçons sont adorables 

derrière avec film et série. Les paysages sont changeants : presque désertique puis forêt (plantée par 

l’homme) et arbres fruitiers (on voit les travailleurs qui terminent leur journée à 16h30). Vu une 

autruche dans un champ mais pas eu le temps de la prendre en photo. Coucher de soleil sur les 

monts. La route est une deux voies. Ce n’est pas conseillé de rouler la nuit par rapport à la sécurité et 

à l’état des routes, on voit beaucoup de personne qui marche sur les côtés (celles qui font du stop 

lèvent le bras comme en classe). Différence par rapport à chez nous, le stop peut se trouver sur la 

route principale, comme si sur une nationale en France ce serait à nous de s’arrêter et non ceux des 

routes sur le côté. On croise quelques panneaux rigolos. Il y a aussi des radars signalés. 

  

  



  

  

On arrive au camping vers 17h, la nuit n’est pas encore tombée on est rassuré. On est accueilli par le 

propriétaire qui nous montre l’emplacement 16. C’est cool il y a kitchenette, SDB/toilette privée ! 

Électricité branchée, les garçons foncent à l’air de jeux, que les yeux de lynx de Mattéan ont repéré 

direct. Vers 18h ils rentrent la nuit est là. J’ai pu ranger les affaires des sacs dans les placards. 

Douche/carnet. Sylvain nous cuisine saucisses/pâtes pour le repas de 19h ; série puis histoire avant le 

dodo des loulous vers 21h. Dans le cc  il ne fait pas froid deux couettes et deux couvertures pour 4. 

 

30/06/2017 

Réveil mis à 7h30 mais on entend les oiseaux avant. Pendant le ptt-dej, Allan qui a dormi au-dessus 

du poste de pilotage dit que c’est vraiment juste, pas beaucoup d’espace, il s’est cogné la tête.  

Mattéan a dormi «largement» sur la banquette où il y a la table en journée. On fera différemment ce 

soir. Avant de partir, Sylvain va régler l’emplacement (300 rands ce n’est pas cher), on l’attend 

tranquillement, c’est un peu long, la mamie à l’accueil voulait discuter. Ils sont souvent complet car 

uniquement 4 places sur leur terrain (une place prise, en ce moment, à temps complet, par une 

famille qui fait construire sa maison). Les garçons ont été joué à l’air de jeux mais elle était humide ils 

reviennent les chaussures un peu mouillées, dans le cc ça salit. Surtout qu’il n y a qu’une 

balayette/pelle.  

On prend la route un peu après 9h, on va à un Mc Do à Nelspruit, pour travailler mais la connexion 

wifi gratuite ne dure que 15 minutes environ, on ne reste pas longtemps. Sylvain voit sur Maps qu’il y 

a une bibliothèque pas loin (3 km) on y va. Dans un quartier populaire, on approche de la 

bibliothèque mais les garçons crient d’un coup ils ont eu peur, un homme les a regardé méchamment 

par la fenêtre de la porte et l’a ouverte. Je me lève et m’empresse d’aller refermer la porte en la 

verrouillant. Sylvain verrouille aussi les portières avant pour plus de sécurité. On abandonne l’idée de 

la bibliothèque, on reprend la route pour aller directement au parc Kruger. Il est environ 11h on 

s’arrête dans une station essence (sur les sites internet Sylvain avait lu qu’il faut être vigilant par 



rapport à l’essence, il faut mieux avoir le plein le plus souvent possible au cas où) c’est le bazar pour 

arriver à la pompe il faut manœuvrer. Le monsieur de la station-service vient nous servir, il cale la 

pompe dans le réservoir, pendant ce temps, il nettoie le parebrise Sylvain l’aide à nettoyer le côté 

passager, il rigole, il ne doit pas avoir l’habitude. Ensuite, environ 1h de route, on passe par des 

villages pauvres ça rappelle l’Inde. Il y a des dos d’ânes non prévenus, avec un on décolle. Pause 

gâteaux/toilettes sur un parking. On reste dans le cc ce sont des magasins qui s’enchainent, comme à 

la patte d’oie d’Herblay (zone décathlon) il n’y a pas de toilettes spécifiques. Pour être honnête, à ce 

moment-là, ça nous arrange bien. On voit beaucoup de petits commerces où ils vendent des fruits 

surtout des oranges dans des filets. 

  

  

 



      

Vers 13h on est à l’entrée du parc. Il y a un document à remplir à la réception. On a une réservation 

pour le Pretoriuskop Camp l’emplacement n’est qu’à partir de 14h mais on a mis du temps à l’accueil 

entre les papiers administratifs et sa demande de payer 150 euros alors que l’on avait cru tout payer. 

C’est un droit d’entrée un peu comme à Disney on peut avoir l’hôtel mais il faut payer un ticket 

d’entrée. Elle nous explique aussi que le WIFI est uniquement au restaurant en payant quelque 

chose ; l’emplacement où on pourra se mettre, les activités réservées. Il n’y a que deux hôtesses à 

l’accueil pour un jour d’arrivée, ça râle dans la file d’attente, Sylvain se retourne, et de façon 

ironique, demande si quelqu’un veut bien nous aider pour que cela aille plus vite. Mais nous n’avons 

pas terminé car on se rend compte que l’on n’a que 2 nuits prévues alors qu’on pensait 3 on est donc 

embêté sur le moment. Sylvain demande à la dame d’envoyer un mail au prochain camping mais elle 

nous dit qu’il faut aller au restaurant, ce n’est pas très compréhensif de sa part. 

    

 



    

On va s’installer on trouve une allée mais ce n’est pas facile de monter le cc avec un trottoir haut, ce 

n’est pas très adapté pour les cc ici ils ont beaucoup de tente et de voitures 4X4. On va directement 

au restaurant. On explique notre situation à une serveuse qui se renseigne auprès de son manager 

pour qu’on ait le code wifi, Sylvain peut envoyer le mail au camping, on attend quelques minutes 

mais pas de réponse on verra demain. Sylvain prend quand même le numéro de téléphone il y a une 

famille sud-africaine en face de notre emplacement, le monsieur accepte sans problème que Sylvain 

appelle directement le camping. Une dame lui confirme que c’est bon mais ne prend pas notre nom 

ça nous gêne un peu. Il est 15h on n’a pas mangé ce sera goûter.  

   

On a RDV à 16h15 pour notre première sortie. Dans un camion du camping, on est une vingtaine de 

personnes, on est habillé normalement au départ il fait bon, on se rendra compte que nous ne 

sommes pas assez couvert : c’est le vent quand on roule qui fait frais, malgré une vitesse à environ 20 

km/h. On rajoute nos couches de vêtement au fur et à mesure. Les consignes de sécurité ont été 

annoncées par le conducteur/guide. Il y a deux lampes spots pour éclairer de chaque de côté (les 



garçons aimeront essayer une prochaine fois). Dès la sortie du camp, deux petits éléphants sur le 

côté ! Cela commence bien. Le soleil commence à tomber on effectue une sortie de 3h. On a eu de la 

chance, on a vu deux animaux du Big 5 : éléphants/buffles. L’appareil photo n’est pas bon dans la 

nuit certains animaux ne resteront rien que pour nous. Par cette première sortie on est enthousiaste 

car on a pu voir des zèbres, zébus, antilopes, hyènes et un caméléon bien caché (sur nous 4 il n’y a 

que Mattéan qui l’a vu).  

  

   

  



  

Nous voilà de retour vers 19h30, heureusement que Sylvain avait cuisiné avant de partir, il n’y a plus 

qu’à réchauffer. Il fait bon dans le cc. Dodo en suivant le repas. Mattéan essaie en haut mais il a peur 

de tomber donc les garçons dorment ensemble. 

 

01/07/2017 

Réveil 4h20 ! C’est parti pour le lever du soleil et les animaux (deuxième sortie). On n’a qu’à sauter 

de nos vêtements, couverture sous le bras. On est 8 ce matin, une famille allemande avec nous, les 

garçons peuvent essayer la lampe ; avec la fatigue Mattéan en fait peu, Allan un peu plus longtemps. 

Ils referment un peu les yeux, les couvertures sont indispensables. Il y en a même du camp, ça fait 

double couche ! Par rapport à hier, nouveauté : rhinocéros et girafe (une se cache derrière un arbre 

comme pour se protéger, c’est rigolo l’instinct animal). Cette sortie dure aussi 3 h. Les guides s’aident 

entre eux pour donner des infos où se trouvent des animaux, c’est cool.  

  

  



  

  

  

On arrive vers 8h30, ptt déj bien chaud direct. Puis, devoirs pour les garçons, pendant une heure. 

Sylvain va voir pour la réponse du mail c’est positif, on est soulagé. Fin de matinée, Sylvain va 

cuisiner, il y a un endroit exprès, c’est pratique. Avec l’espace, la nature (bâtons), les garçons 

trouvent à jouer ! Ils font de vraies chorégraphies de cinéma. Comme en Australie et NZ, il y a de 

sacrées tentes.  



  

Repas du midi puis sieste pour les parents/film pour les garçons. Re-devoirs après un temps de jeu. 

Les hommes regardent la série à ce moment-là car ce n’est pas possible ce soir, on a une troisième 

sortie. Repas à 19h. 

RDV 19h45 pour 2h de balade. On est équipé de mieux de mieux (gants, cache-cols et cache-oreilles 

des JETS, là on est au maximum). C’est dur le départ dans la nuit. Dans le camion, on est une 

vingtaine, on s’assoie devant, on a moins d’air. Sylvain gère le spot. Les garçons ferment les yeux. Pas 

de nouveautés ce soir, retour vers 22h, il n’y a plus qu’à se coucher, heureusement on a installé le lit 

des garçons, avec les rallonges, avant de partir. Dodo direct. 

 

02/07/2017 

On n’a pas le temps de se remettre de la sortie d’hier soir qu’il faut repartir : réveil 4h50, pour notre 

4ème et dernière sortie collective dans le Parc Kruger ! On est équipé comme hier, les nouveaux nous 

regardent bizarrement avec nos couvertures, gants, etc … mais ils ont dû avoir plus froid que nous, 

pendant la sortie de 3h. Cette fois, on est tout au fond, on n’a pas à gérer la lumière. Le départ est 

long, entre la fatigue et le frais. Par contre, avec le lever du jour, on est content de voir un bébé qui 

tète sa maman hyène, et surtout 2 têtes d’hippopotames dans un étang, ils n’ont pas voulu sortir 

mais c’est déjà top. Pas de lion en vue malgré une trace fraîche, d’après le guide. On a vu un 

troupeau de buffles bien près. Ce matin il a fait plus frais qu’hier car le soleil n’est pas sorti. 

  Chouette, un caméléon ! 



  

  

  

                    

On rentre au camp vers 8h30, ptt-dej bien chaud comme hier ! Les garçons vont jouer pendant qu’on 

range car l’heure du départ arrive, on quitte le camp vers 11h. On a choisi de ne pas sortir pas la 

porte par laquelle on est rentré mais de parcourir une dernière fois le parc, pour sortir à la porte 

Phabeni, à environ 40km.  



 On a mis environ 2h, roulant entre 20 et 30km/h 

(dans le parc, la vitesse est limitée à 50km/h). Sylvain m’a laissé le volant pour la 1ère fois en AS, c’est 

calme pour un début (avant je ne le sentais pas). Rien à craindre, les garçons viennent devant, pour 

observer avec nous. Jeu : «qui trouve un animal ?», avec 1 point par animal ou groupe d’animaux, 2 

points pour un Big 5 déjà vu et 4 points pour un Big 5 non vu. Résultats : Sylvain 19 points/Mattéan 

17/Allan 11 et moi 9 (dont 3 donnés par Sylvain mais j’ai une excuse : je conduits !). Pas de 4 points 

donnés car pas vu lion ou léopard. Dommage. On est resté sur la route principale, en bitume. Les 

chemins en terre, c’est compliqué avec le cc. Avant de partir, on fait une exception car on voit de 

loin, une famille hippopotame près d’un étang, et le chemin n’est pas long, on y va. On profite de 

cette chance finale car on est vraiment proche de la sortie. Des éléphants se baignent, un autre se 

dirige vers nous mais descend un talus avant d’arriver à nous !  

  

  



  

On sort du parc vers 14h30. On a été impressionné par sa taille, on en a fait une toute petite partie !  

  

On a vu 3 des Big 5, on est très content, c’est fantastique ! Pour les autres, il faudra revenir, mais … 

on en conclut, pour le parc ainsi que pour l’AS, en général, qu’il est plus facile de se déplacer en 

voiture de location, et réserver des hôtels, que d’utiliser un cc. Pour nous, ce n’est vraiment pas un 

pays adapté au cc : véhicule et philosophie de voyage. On considère que c’est un des modes de 

transport où on doit avoir le plus de liberté alors qu’ici, il faut réserver les campings, ne pas aller trop 

loin pour revenir le soir. Pour le moment, on se sent «prisonnier». C’est un pays d’espace mais pas de 

liberté.  

Sylvain reprend le volant pour les «vraies» routes. Dès la sortie du parc, on retrouve la pauvreté : ces 

personnes qui vendent des objets souvenirs, au bord de la route. Environ 1h30, vers le nord, pour 

arriver au camping Blyde Canyon. On verrouille le cc pour éviter tout problème. Route qui monte, 

forêts d’arbres bien alignés (industrie importante, on voit des camions qui transportent des troncs, 

ça rappelle les Landes). On voit des paysages qu’on n’imaginait pas en Afrique : falaises, 

rivières/cascades, collines d’herbes hautes (on se croirait en Auvergne ou dans la petite maison dans 

la prairie ). Des vaches marquées (elles ont un propriétaire) mais pas dans un champ, en liberté, au 

bord de la route.  



   

  

16h, on arrive au camping, sécurisé. Un des plus chers qu’on ait réservé. Il est très grand : espace 

pour les campeurs (on s’installe où on veut), des chalets et plus haut des suites. On passe par 

l’accueil, la dame, d’un accueil peu jovial, nous dit que le wifi se trouve ici, à la réception, ou au 

restaurant, mais qu’on n’est pas obligé de consommer, c’est déjà ça ! On se gare près des sanitaires. 

Il n’y a pas de kitchenette mais un endroit pour faire la vaisselle. Installés, on va au restaurant 

(presque 10 minutes de marche), cela fait bizarre, on est au milieu des clients qui mangent mais 

l’accueil est chaleureux, on est installé à une table pour regarder nos mails. Les garçons jouent 

dehors, la nuit est tombée. Retour au cc vers 18h : douches/préparation du repas puis on mange en 

suivant vers 18h30. Série pour les hommes puis Sylvain lit aux garçons une partie de la newsletter sur 

l’île de la Réunion. Dodo des loulous vers 20h30. Sylvain m’aide en faisant l’ordinateur pendant que 

je lui lis mon cahier, ça m’avance sur la newsletter. 

 

03/07/2017 

Réveil 8h, petit déjeuner. Il fait frais ce matin, c’est la première fois qu’on allume le chauffage : c’est 

efficace mais bruyant ! A l’extérieur, il y a du soleil mais il ne réchauffe pas. On entend parler 

français, Sylvain discute avec Arnaud, il termine son TDM avec ses 4 enfants aujourd’hui. On échange 

sur les voyages, la famille… ils sont de Montpellier peut être qu’on se reverra en fin d’année. Ils 

rendent leur cc à Johannesburg, gentiment il nous donne ce qui leur reste en nourriture.  



    Les enfants jouent à l’air 

de jeux puis devoirs, lessive étendue comme j’ai pu dans le cc : attention aux singes dehors. 11h30 

repas dehors il y a des tables de pique-nique, c’est pratique. En suivant (après la vaisselle) on prend 

le cc pour aller voir deux vues : deux cascades d’abord Lisbon Falls. On se gare mais un homme nous 

interpelle en nous demandant de payer 10 Rands pour rester, le principe nous déplait, on part j’ai pu 

faire quand même quelques photos. On se dirige alors vers Berlin Falls c’est la même chose, on ne 

reste pas. Sylvain me dit que je peux conduire pour le retour la route est assez simple, attention 

quand même aux Potholes (on a appris un nouveau mot anglais : nid de poule) Environ 30 minutes de 

trajet pour retourner au camping. Ça a été même si le passage des vitesses n’est pas toujours facile.  

     

De retour au camping, on va voir les deux points de vue à l’intérieur du camping ! 



  

15h-16h devoirs. Puis on va à la réception pour le wifi (c’est plus près que le restaurant), on patiente 

quelques minutes, sous la surveillance de serpents, mais cela ne fonctionne pas. Pendant ce temps, 

les garçons sont au trampoline. Nous partons au restaurant, le serveur de ce soir est moins disposer à 

nous accueillir. Il est embêté car Sylvain avait déjà rentré le code wifi sur le téléphone et les 

messages Facebook s’affichent, son excuse que le wifi ne fonctionne pas n’est pas valable. On ne 

traîne pas, on ne reste que quelques minutes.  

  

  

La nuit est tombée retour au cc vers 18h, on joue tous les 4 au Jungle Speed, puis cahiers. Sylvain met 

le début de « Bienvenue chez les Chtis », repas riz/œuf : chacun sa sauce (Ketchup, beurre ou 

chutney). Série puis dodo vers 20h30 pour les garçons. Avec Sylvain, on reprend notre duo 

ordi/cahier. 

 

04/07/2017 

Réveil précis à 7h53, on a demandé à Allan qui a sa tablette, mais on sursaute quand on comprend 

10h53 ! Ptt-dej «copieux» car balade prévue aujourd’hui, dans l’enceinte du camping, c’est une 

première ! On passe à la réception car il faut s’inscrire sur un cahier (coordonnées, nombre de 

personnes, balade faite, heure de départ), il faudra y revenir inscrire l’heure du retour ; c’est en cas 

de problème, ils savent où orienter les secours. Avant de commencer, on s’arrête au shop pour 



acheter quelques gâteaux/chips pour les petits creux. Les garçons jouent au trampoline pendant ce 

temps. On est équipé rando.  

Départ de la balade vers 9h30, on commence par le leopard trail. Recherche de bâtons pour les 

garçons, OK, Mattéan m’en trouve un idéal, ça aide dans les descentes et les montées. Roches 

impressionnantes, les garçons s’amusent à l’escalade ! Les japonais sont passés par là (petit tas de 

pierres). Bel étang dans le fond, de belles fleurs et plantes mais attention parfois les branches 

piquent ! Pause au bord d’un rocher ! On croise un couple de retraités qui a la forme (ils sont en 

camionnette et ont fait une autre balade hier). Après environ 1h30 sur ce chemin, on continue sur le 

guinea trail, pendant le même temps approximativement. On voit une biche à côté du parking : ça 

rappelle le Kruger ! On termine par un dernier parcours, le tufa trail, qui amène à un ruisseau et une 

belle cascade, un couple sort de l’eau, elle est fraîche ! On a bien marché, on a eu beau temps : bon 

moment ! 

          

      



  

          

    

  



            

Arrivée dans les chalets vers 13h30, retour au cc, fin des chips. On range tout pour déplacer le cc 

pour mettre de l’eau, puis de l’essence. On va à la réception marquer qu’on est rentré. On reprend 

notre emplacement. On va à pied au restaurant pour le wifi mais cela ne fonctionne pas, GRRR, c’est 

pas grave mais c’est énervant ! 15h/16h : devoirs. Goûter pommes ! Avant que la nuit tombe, avec le 

froid, on retourne au restaurant, on ne sait jamais. En chemin, on rencontre un couple suisse, Anne 

et Georges. On discute environ 30 min, ils vont au parc Kruger dans les jours à venir. On leur laisse 

nos coordonnées, on se souhaite bonne continuation. Le wifi passe sur l’ordi, je mets des photos sur 

Facebook. 

Retour au cc vers 18h, douches/carnets. Repas 18h30, bonnes pâtes au fromage et à la crème, bien 

chaudes, on a faim, on dévore … fin du repas il n’est pas 19h ! Fin du film «bienvenue chez les chtis». 

Puis, les hommes regardent Flash, histoire avant dodo vers 20h30 pour les loulous. 

 

05/07/2017 

Réveil mis à 7h30, mais on est réveillé vers 7h (câlin sous la couette, il fait frais). Ptt-dej, préparation 

et rangement, après 3 nuits, on quitte le Blyde River Canyon. Route vers le sud, direction Piet Retief, 

ville où on restera 2 nuits. Les garçons sont contents, ils gardent le bracelet du camping !  

Départ vers 9h, plus de 4h de route prévues par le GPS. Sylvain conduit, les garçons derrière 

inventent des dérivés du Uno, il faut qu’on les marque pour ne pas oublier  L’état de la route est 

différent selon les provinces, on passe d’une route nickel à des nids de poule impressionnants, les 

potholes on s’en rappellera ! Vigilance constante.  



  

  

On passe Lydenburg, Carolina, Amsterdam ! Pathelins avec une rue principale, vivante. On pense que 

ce sont des villes où on pourra s’arrêter pour faire des courses mais non, on ne le sent pas, on mange 

un bout dans le cc, sans sortir. On a bien vu une supérette mais ce n’est pas sécurisé. Sylvain a lu sur 

internet qu’on peut se faire dépouiller sur ce genre de parking. On a de quoi manger encore ce soir et 

demain, on verra ensuite. On passe proche du Swaziland. Les paysages sont différents : on quitte les 

forêts pour de grandes étendues à perte de vue. Chevaux, vaches, moutons, et même autruches, 

dans les champs.  

  

 Marché à bestiaux 



  

On arrive au Sun Downer vers 14h30. On a mis plus de temps car les limitations de vitesse sont à 100 

ou 120 km/h mais avec les potholes c’est pas possible ! J’ai conduit à partir de Carolina. Partie 

camping et une autre lodge. On s’installe, il n’y a personne. Il y a du soleil, Sylvain sort table (petite 

pour manger à 4) et chaises.  

  

   Envie pressante ? 

Les garçons ont de la place pour jouer, en plus d’une aire de jeux. Il y a une basse-cour, on sera 

sûrement réveillé par leurs cris. Lessive (j’ai eu une fausse joie en voyant une machine à laver, mais 

une dame d’entretien nous dira qu’elle appartient à un mr qui travaille et vit ici, tant pis !). Café/thé 

au soleil ! 17h : douches. Moment sketches, on rigole bien, certaines répliques sont connues par 

cœur ! 

19h15 : repas. Puis, pour une fois, c’est moi qui regarde un film avec les loulous, dans le lit, «les 

Tuches 2». Dans ce camping, on reçoit le wifi free dans le cc, c’est pratique et agréable ! Dodo vers 

21h30.  



06/07/2017 

Réveils entre 7 et 8h, on a entendu un peu la route et les animaux. Il fait frais ce matin. Ptt-dej. On se 

prépare, on range tout et, vers 10h, on sort du camping pour faire des courses. On s’arrête d’abord 

dans un magasin qui vend des bouteilles de gaz, on en achète une, si la nôtre se vide, mais c’est pas 

donné (plus de 500 rands, plus de 30 euros). On prend, pas le choix. Ensuite, on va, pour la première 

fois, à Shoprite. Parking accessible et surveillé, contre une pièce. On est jeudi, on prévoit à manger 

jusqu’à lundi. Il vaut mieux prendre plus car on ne sait jamais ce que l’on trouvera ensuite. Cela nous 

a paru moins cher que Woolworths. Ça fait comme Leader Price chez nous. Par contre, si un produit 

n’est pas en rayon, tant pis. C’est ce qui nous arrive avec les œufs : il n’y a que des boîtes de 6, on en 

prend une, mais on voulait plus d’oeufs. On voit qu’ils vendent des bouteilles de gaz, au besoin on 

pourra en acheter là car c’est moins cher qu’à l’autre magasin. Dans un autre rayon, on voit quelque 

chose qui nous intéresse : une plaque électrique, pas chère (99 rands, environ 7 euros), on réfléchit 

car on vient d’acheter une bouteille de gaz. On décide de retourner au magasin, ils sont cool car ne 

font aucune difficulté pour nous rembourser. Demain, en partant on s’arrêtera à Shoprite pour 

prendre une plaque. Avant de rentrer au camping, on passe à l’essence. Panneau PSG sur le côté ! 

 

Retour au camping vers 12h30. Sylvain prépare le repas pendant que je fais une lessive, qui sèchera 

au soleil ! Cela fait du bien d’avoir un repas «normal» (viande/riz/haricots verts et dessert yaourt 

nature sucré, avec le sucre donné par Arnaud) à une heure «normale» (13h et pas 14 ou 15h comme 

parfois, ou de manger un fruit pour patienter qu’on arrive au camping …). On a la chance d’avoir nos 

loulous qui sont grands, ils acceptent beaucoup de choses. Pendant qu’on boit café /thé au soleil, les 

garçons jouent au bricolage : ils tapent, avec des bâtons, sur des piquets de tentes laissés. Devoirs 

1h, puis pause, ils préfèrent taper sur ces piquets que d’aller à l’aire de jeux. Re-devoirs puis il est 

17h, le jour commence à baisser : derniers jeux dehors pour aujourd’hui. Ils vont à l’aire de jeux, 

Mattéan rentre avant : il a raté une marche et s’est fait mal au genou. Rien de visible, sûrement un 

bleu demain, arnica quand même.  

19h, repas (purée de choux-fleur maison, améliorée avec œufs et fromage), un régal ! On regarde 

tous les 4, un classique du cinéma français : «La grande vadrouille» ! En ce moment, on aime voir ou 

revoir, ce genre de films, pour notre culture générale. On a bien rigolé  Dodo vers 21h30 pour les 

loulous. 

 

07/07/2017 

Réveil vers 8h, il fait froid : chauffage. Ptt-dej, préparation et rangement puis on part du camping 

vers 9h45, on a vu un paon blanc, c’est rare !  



 

On retourne à Shoprite pour acheter la plaque électrique, on va voir pour les œufs, pour le fun (et 

l’estomac), on achète un carton de 48 ! Une prochaine fois, il faut que je prenne mon appareil photo 

car il y a de gros sacs de 50 kg de sucre ou encore des chips Zizu ! 

    

On quitte la ville vers 10h30, le GPS indique 3h30 de trajet, on mettra 4h30 en tout, pour rejoindre 

notre camping Xaxaza, à Mtunzini, vers le sud. Sylvain a conduit environ 3h puis pause 

toilettes/ «repas» (carottes/chips). Je prends la suite. Allan fait copilote (quand ça commence à se 

chipouiller derrière), presque 1h, avec Sylvain. Avec Mattéan, on continue à écrire les règles des Uno 

dérivés, on a même testé le Uno jungle speed, et le Uno yams, on a bien rigolé ! Des gens marchent 

vraiment très près de la route, pas de trottoirs, c’est dangereux. Ici, c’est les vacances scolaires 

d’hiver (3 semaines), on a vu des enfants vendre des assiettes de nourriture, aux bords des routes Ce 

pays interpelle les garçons, encore plus que l’Inde (on y a fait beaucoup de route mais 

paradoxalement, ils levaient moins le nez : devoirs/films). Allan en a parlé à Sylvain quand ils étaient 

à côté, et Mattéan m’en a parlé aussi, sans se concerter. Allan trouve le pays pauvre, Mattéan est 

marqué par les maisons modestes. Route 66 empruntée ! On voit beaucoup de petites camionnettes 

blanches, en guise de transport collectif. 

         



  

   

  

On arrive vers 15h au camping, arrêt à la réception puis emplacement libre. C’est un des campings les 

moins chers (780 rands, à payer en espèces, pour 3 nuits, soit moins de 20 euros la place, par nuit). Il 

n’y a pas de kitchenette, pas de wifi ! On choisit l’emplacement 14 pour aujourd’hui, demain, on 

verra, on en a vu plus près des sanitaires. Il y a la partie pour les campeurs, et des maisonnettes 

(certains y sont à l’année). Quand on est installé, pause fruits avant que les garçons filent à l’aire de 

jeux. Mattéan revient plus tôt qu’Allan à cause de son genou. Sylvain lui apprend le jeu «la dame de 

pique», sur l’ordinateur. Douches (vieillottes et il faut une clé pour accéder aux sanitaires)/carnets. 

Entre deux cuissons (plaque électrique utilisée), on joue tous les 4 à «la dame de pique» mais avec 

les cartes. C’est pas évident, c’est stratégique. C’est Sylvain qui gagne avec le moins de points.  

Repas vers 19h15 riz/viande hachée/fromage. Vaisselle collective pour aller plus vite et ne pas perdre 

de temps demain matin : je lave, les garçons rincent et ramènent au cc. Sylvain installe pour le 

séchage. Ils commencent à regarder leur série mais j’appelle Sylvain car la table, qu’il faut baisser 

pour faire le lit des garçons, est bloquée. Il arrive à la baisser. Je peux installer le lit et travailler. Dodo 

des loulous vers 21h15. Ce soir, il fait bon dans le cc, presque trop chaud, on n’est plus habitué : 

chaleur de la plaque électrique ou le sud ?  

 



8/7/2017 

Réveil mis à 7h, il a fait bon cette nuit, pas besoin des couvertures !  

On part vers 9h du camping pour aller voir la ville de Ste Lucie, au nord, environ 2h de route. Sylvain 

conduit, je suis copilote, les garçons jouent aux cartes. Les derniers km sont un peu longs, envie 

d’arriver. On y est vers 11h. Il y a déjà un centre touristique. On pense que c’est un point info comme 

en Australie ou en NZ, mais non c’est un magasin à côté d’un embarcadère où les personnes peuvent 

prendre le bateau pour faire un tour sur le fleuve, même principe qu’aux Ever Glades. On continue 

vers la ville, touristique (magasins, restaurants, hôtels). Il y a la mer mais à quelques km, on a du mal 

avec cette plage (km faits pour arriver ? une plage c’est une plage, on a en vue plein ? on ne savait 

pas trop à quoi ça ressemblait mais on est déçu de ne pas pouvoir se balader en ville au bord de 

l’eau), longue et large, avec du vent. Les garçons jouent au sable avec leurs pieds en formant une 

arène. On repart chercher un endroit pour se poser et manger. Dans les lieux touristiques, on a du 

mal avec les parkings surveillés, ça met une ambiance tendue. On ne trouve pas encore le bénéfice 

de cette sortie. On fait quelques km pour voir l’estuaire, Mattéan est copilote. On trouve l’espace 

idéal. Sylvain sort table et chaises. On mange dehors, avec le matériel du cc, pour la première fois. On 

avait préparé le repas à l’avance (carottes/œufs durs + yaourt). On est tout près du fleuve, il y a un 

panneau attention aux crocodiles, hippopotames et requins. Ils ont oublié les singes car ils 

s’approchent à la fin du repas. Un trouve quelque chose dans une poubelle. On avait ouvert portes et 

fenêtres pour aérer mais on ferme tout, pas envie d’un invité ! On a oublié la petite fenêtre des 

toilettes, heureusement le singe ne l’a pas vu ! Vaisselle faite dehors, il y a des robinets face au 

fleuve, c’est agréable. Quand je lève la tête, je vois une forme sombre dans l’eau, puis deux. Je pense 

à des croco mais la tête sort et ce sont 2 hippo qui se promènent, trop cool ! Les garçons jouent à un 

arbre où des lianes qui pendent, Tarzan n’a qu’à bien se tenir  Je teste aussi la liane pour voir si 

c’est solide, effectivement, c’est résistant, ça fait mal aux mains aussi. On déplace le cc mais les 

singes, malins, suivent. Pas de sieste !  

  

  



   

   

 Singe sur le toit du cc 



  

 

Vers 14h, on part, après la pause café/thé, contents d’avoir vu des hippo et que les garçons aient pu 

jouer avec des choses inhabituelles (on a pris une liane trouvée par terre pour qu’ils jouent au 

camping). On a trouvé 2 points positifs à cette journée. Je conduits pour le retour, les garçons 

regardent un film «Retour vers le Futur 2». Les africains noirs doivent nous prendre pour des fous, on 

ne passe pas inaperçu avec le cc, ils doivent plutôt avoir l’habitude de voir des blancs dans de gros 

4X4, et encore plus quand je conduits.  

          

 

On arrive vers 16h, on reprend le même emplacement. Aire de jeux pour les garçons. On va à la 

réception, il y a du wifi aujourd’hui, on reste un moment devant (il y a une table de pique-nique). 

C’est une bonne surprise et c’est pratique pour nous (mails, photos sur Facebook, …). Retour au cc 

vers 17h30. Douche/carnets. Sylvain apprend aux garçons à faire un feu, il y a un endroit spécifique, 



en pierres. Ils sont enthousiastes, vont chercher plein de petits bouts de bois. Photo ! Dommage, on 

n’a pas de quoi faire cuire des saucisses !  

     

18h45, repas : riz/poulet/fromage (avec ou sans pois chiche). Vaisselle collective, série, histoire et 

dodo vers 20h30 pour les garçons. 

 

09/07/2017 

Réveil libre ce matin, OK, on ouvre les yeux vers 8h45, les garçons juste avant ! Qu’est-ce-qu’on dort, 

c’est incroyable ! 

On part vers 11h (eau remplie dans le cc), il fait beau et bon, tout le monde en short ! Pas envie de 

refaire autant de route qu’hier, on a vu une réserve (Unlalazi Nature Reserve), juste à côté, 6 km, on 

va voir (tarifs, …) Allan est copilote de Sylvain, Mattéan et moi jouons au Uno jungle speed, pour ces 

quelques minutes, je gagne la partie juste avant d’arriver. Après renseignements à l’entrée, on paye 

90 rands, pour nous 4, on peut y passer la journée, ça ferme à 22h, on sera largement partis ! On 

s’arrête au premier parking, vers le fleuve car les prochains ne sont pas accessibles en cc. On est 

dimanche, il y a du monde, ça rappelle les dimanches à l’australienne (familles, amis autour d’un 

barbecue). Ils pêchent, font du bateau ou du canoë. On ne mange pas dehors, des singes autour 

surveillent. La lessive du matin est étendue sur le poste conduite car le soleil donne de ce côté.  

  



  

Après le repas, direction la plage. Elle est aussi longue et large, mais moins de vent qu’hier (et moins 

de km parcourus) fait qu’on apprécie plus. Les personnes sont éparpillées. La mer est fraîche, avec 

les garçons, on met les pieds, l’envie est trop forte pour eux : ils se baignent (short et caleçon) et 

profitent des vagues ! Des pieds, les vagues m’éclaboussent jusqu’au short. Sylvain s’allonge, 

serviette sur le sable. Il ferme les yeux mais n’arrive pas à s’endormir : un groupe d’une vingtaine de 

personnes arrivent et mettent l’ambiance. 2 bodyboardeurs dans les vagues, une sorte d’ULM : 

photos. Pause construction de tunnels, allongés donc couverts de sable, il faut se retremper ! «Tribu 

Tinet» marquée sur le sable fin pour une fois, en général c’est sur le sable mouillé devant la mer ; 

envie de changer !  

  

  

  



  

  

   

 

On part vers 16h, quelques bouts de bois, sous le bras, pour le feu de ce soir. On a passé une super 

journée, on se réconcilie un peu avec l’AS mais cet accès à la plage est payant, est-ce-qu’il y en a des 

gratuits ? Au cc, les garçons vont à l’aire de jeux, ils profitent, font des parcours. Douche puis devoirs 

30 minutes avant l’apprentissage du feu ! Les garçons sont attentifs, participatifs aussi, et  

impressionnés. 



  

      

19h : repas (purée de pommes de terre améliorée, beurre et œufs, puis yaourt ou fruit). 

Série/histoire du soir lue par Allan. A partir d’aujourd’hui, on a décidé que les loulous lisent à haute 

voix, Mattéan le matin et Allan le soir, car ça fait très longtemps qu’ils n’ont pas fait cet exercice et 

c’est important. Ils ont chacun 2 romans, ça tombe bien ! Dodo vers 21h30. 

 

 

Ne vous inquiétez pas, ce n’est pas fini … la suite dans l’autre article ! 


